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LES ACCIDENTS 
ÛE LA ROUTE 

U 
\*»«*&i 1b WLàMlr m -aerna 

«ttert», (raie Messe , prêt de U s r r r e e 

k w . * Juin. — .V la 
Bars, sur la r e u n nttiion 
M B . p i*» de L o i n r o v u 
d a t t e par M. Itaaraay, ils 
outrée en collsinn arec i 
Cée par M. Lécujvr , de 

laateer de S u r u l -
•• île Paris à L'û-
' autoniot.il , . c«n-
ej e ' S o m m e *. e»t 
• ;iutrc auto, pilo-
* M n , canton El 

D a n s le "hoc formidable, la voituro de 
M. Touraay fut l i t t érasmea l stase t a p l i C M . 

D e s défcrin <iu véhicule , mi retira la «aile-
t a e d'an d e s occupent s. d'origine BagaBamate, 
n u i t - o n . mai s dent l'identité, a'eat pat en
core connue . 

U n d e s c o m p a g u o u s .1.1 l i r ' n m . atorteUe-
m e n t bebsso, exp ira j>eu éga la , 

E n outre, trois autres personne 
tr i» g r s v c - . ont «t 

couvert ,» 
tran>por-

par une Toiture e s i>a?»ago. il l 'hôpital 

Quant à M. Lcvurcr . U t u lut quitte pour 
an fc4essure>!, l^gi-ri* et a pu n f a g e a i son 

Iat gendarmer ie de Leerra», a'aeaatu ave. 
M) P a r q u e t de Poutoitse. .1 ouvert une enquête 
p o a r dé terminer les re«|K>iissbllit*«. 

0 » t ieecar calbate : Set troii occupants 

fMrar Im " '-' Juin. — l ' « u - l 'apré* -midi, 
a a aMecar. où a v a i e n t pria p l a i e trois pat-
aUBBaxaS. a'eat retourné. 

la» conducteur . M. Pierre, t'est fracturé la 
«anane e t br isé lea deux culsec*. 

S a n e a c é e a eu le poumon perforé. I M 

Ca Jenne fllle est éga l ement très griôvc-
t b lessée . 

V a » aaWte est t a i e par a a e a c t e a Epiaajr 
Parla. I Juin. — La aatsaU Odette l**ea-

a a a r , 1 5 au*, demeurant chez ses parents . 
H , boulevard Madi-L'arnot. A Auberv l l l i rrv a 
éeé renversée , boulevard de la Brie lie. :1 Kpi. 
Bar , par une aut<> dont le chauffeur »"rcl 
•natal a toute vsteasa s a n s «ne les t é m o i n - du 
tangible aee ident eussent pu noter le numéro 
4 a aa voiture. I . e n f a n t a é té tuée aat la 
cusxp. 

Ua atsrt et deux Usâtes à Laaei 

Montpell ier. 2 juin. — Aux environ-, de 
à l a eu i te d'un dérapage , u n e s u t u m o -

1 4 0 e conduisait M. Gui l laume l a b r e , né-
BWt A Marseil le . s',.st Brlaic contre U 

n iKirduro de la route, Le laadl l i 
taar a e té tué ,-t , |enx autres r e r a t r a r * fHe-

A a n aaait t a r a n t et brovet par a a train 
à a a passage à a iveau 

Lyon '.' >uiu. — La nuit, deux a m i s . MM. 
Dominique Casta^'na. M a » * , et l 'aulo Marne-
a a a . M an», laaaaasalrai leur aaaUcl le à 
F e y z i n . lorsque, traversanl le pussage à ni
veau do Catte eoiiiinuiie. i ls furent surpris 
par l'exprès» de Marseil le le d l r l faaa l sur 
L y o n . Les «leii.v malheureux turent liorrililc-
a i ent broyé*. <»n a retretrvé les débris fle 
JeuTd corps | d i t ix m i t a mètres de l 'accident. 

A a t o contre express : Trois morts en Sainte 

Berne . '2 juin. — A un paaaaaV à n:\eati . 
p r i s de W a a g e a , canton de Berne, une aiito-
mobi ie centeuaut s>pt personnes a é i é happée 
pnr nn express . 

D e u x voyageurs ont été tués sur la coup. 
U n e fllletto et une danse ont é té transportées . 
s r i e v e m e n t ble«séi-s. ;1 I'h4p»tal où la f i l lwte 
a «nccomlH. 

Uae aato fait a a tha ïe taat périlleux à 1 8 0 

& Cheare : Le condducteur et le mécanic ien 

se relèvent tans blessares! 

Lon«irC!>. 2 juin. - - l.e major C. <;. Coe et 
son mécanic ien ont échappe1 a la mort d'une 
façon qui ae s'expliouerti s a n s doute j a m a i s . 
La machine une le major 1 naillllaall cet 
•près -mid i sur la piste de l îrooklan. ls . dans 
la course du Val d u r . uiutvhuit à une al lure 
d a 1 8 0 k i l o m è t n - I l 'heure. IJI c loche ve
n a i t d e sonner et seule ia voiture de M. Kam-
pan preeé^lait cidle du major. Au dernier tour 
d é p i s t e , le iuai"r el>li ;tia i H n f i a a » i a l à 
dmite . eaaévaal dépasser <*>n rival, 

U n e des roues arrière, trt'ilant à peine la 
parapet , la voi ture -,'lissa. Ht trois tours corn, 
p ie t s «ur e l l e - m ê m e et » écrasa au bas de la 
plate, sur un ta* de aahtc. Les deux h o m m e s 
a v a i e n t tH# projet - hors de l 'automlwi le . E u 
m o i n s d'une minut . une ambulance arrivait 
fsaui e m m e n e r ea qae la fonle croya i t être 
d e s cadavTes Aussi , lorsqaa les spectateurs 
f i l e n t le major H son mécanic ien se relever 

aaaaa e t s a u f s , n avant oue des contus ions 
a a a s grav i te , ce fut du délire. . 

Le» p lus anc iens habi tants de Braafclaaéa 
a e a e s o u v i e n n e n t pas d'un acc ident auss i 

t lonnr l se tcriniunnt auss i heureuse-

L« rapport aat à W e a a a"i 
a s Waaaaaxtaa 

paâasé hier soir à Haw-Yark 

L'Aeenee Générale ColonnU-re Ch. Boul ton 
et II. Lavallard nous communi i iue l 'article 
su ivant sur la s i tuat ion cotonuK-rc: 

L*aaaaassa des aatssaata à déprimer les prix 
davantage pour le moment, a rasage un grand 
nombre d'entre eux. prtfts et pro*. à Bsasaarat 
leur» »eaea<-»«, ce «pji a amené une brusque re
prise des prix. I» baisse, quoique js»ti6*e jut-
ipi à un certain point par 1»« pluies géniiralcs au 
Texas, fut certainement exagérée. La position 
technique fut de ce fait fortement raffermie et, 
nièuie aujuu-d'lmi. malgré les rachats en cou-
Torture qui but été effectues, nous ponsoas que 
ie marche eut dans une position aaaaa s a i n e 

Bien que Ie« perspectives de la récolte soient 
meilleures il > rtto période de la saison qu'elles 
ne le forent depuis de nsnibreas» années, on sa 
rend csasptc aaa c'en une erreur de veadrt du 
coton aveuglement sar les perspectives en mai. 
L'expérience nous a appris que le premier rap-
pot 1 sur la condition n'est aucune indication sur 
le rendestent anal de la récolte, car un bon"d<>but 
.1 souvent résulté en une mauvaise recette, alors 
qu'un mauvais dôbut nous a. d'autre pari, pru-
. uré une bonne récolte. Un d'autres mots, c'est 
le temps pendant la r.*iio<lr de « rssaaaaaa qui 
est le facteur décisif. Sans aneun doute, laerésge 
que l'on estiuif entre 43 et 44 millioas. joint a 
. rmploi de fertiliasnts sac une grande échelle. 
est très frappant. Basé sur le rendement par 
acre, le p,us fort et 1̂  plus petit, aa tel acréage 
eut produire île l\i a 1S millions de balles, soit 
une movenne lie 15 millions. Le sentiment très 
bai«der dans l'industrie et le» milieux spécula
tifs est donc compréhensible. I.c rapport, du 
Battaa d'Agriculture, donnant la condition de 
le récolte au 25 mai. publié mardi soir a Xew-
l o r k , e«t de T4.0 '.« contre 05.« r'c l'un dernier. 
si une moyenne pour rinq ans de 08.9 ' é et pour 
dix ans de 71.!». On peut en déduire que 1 état 
de la plante est sain. 11 y a généralement une 
légère amélioration en juin qui. si elle se produit 
eett.' saison rendra les perspectives d autant 
vins baiasièrés. Nous aimerions, cependant, faire 
remarquer que le rendement «M aeja a été en 
dimiaaant graduei.ement ces dernières années et 
va serait une erreur de se baser sur une trop 
torte .écoltc si tôt dans la saison. Neanmoin-, 
H v ii toujours une possibilité et on ne peut pas 
baaavsv Industr ie et la spéculation pour le man
que d'intertt dont ils font preuve. Kn attendant. 
Isa filatures mondial»s absorbent da coton i une 
l'aeou surprenante. 

i l n'y a plus aucun doute t.iaiuieuuaiit. nièoie 
dan» l'e«prit des baissiers les plu» acharnés, 
qu'à la fiti de '.a saison, la forte récolte de l'an
née dernière, qui s embs i t à un certain moment 
vouloir peser lourdement sur le marché, aura 
pour ainsi dire dispsru. Les cotons de bonnes 
soies -ont difficiles à trouver et les écarts rai
d i s -nu efesssaa jonr. r» qui réplique la t.;v-
n.ete actuede des positions de Vaneienne re-
eo.lt aa aaatpaïaasaa »Tee n-lles de la nouvel'.e 
dan.- le marché à tenue. A tort M I raison. Jes 
regarda M portent maintenant sur le« perspee-
live» as !» a a a i t l l s récolte. Il est Mai natu-

•saahaaat très halaalar qui prédo-
in ne' deimis qjeique temps, empêche !es arhe-
icur- éventue.s d'aperer, sali en coton effect::'. 
en tissus ou en niés. Ku ré.-umé. un gros iuté-
rfl à découvert s'accumule graduellement dati-
e monde entier, jeqiul pourra t agir comme 

un puissant levier pour les haussiers aM aaa où 
un aeetae sérieux surviendrait (1 â récolte. 
Nous admettons qu'il n'y a aucun danger 
immédiat sous ce rapport. ma s on si
gnale que des £eii-. avre des vues modéré-. 
ne sont plus aussi optimiste- qu'ils l'éta'ent 
rsararaaw la aasnreUe reealtr. Le rapport nu-
t-;orologl 4ite hebdnnaiiaire qui vient d'être pu-
iilié. iiiilique que les premiers eiiseuieneemeut s 
font des prostrés satisfaisants, mais ii y a de 
iiombreJscs aaahntH concernant les ensemence
ments tardifs par suite de nuits froides et de 
manque d hnniMité. Ile nombreux maavaia rap
ports émanent des districts souffrant de la sé
cheresse su Texas. Il n'est pas déplacé de men
tionner aaa les piuies nu Texas durant les sept 
aaaaaaaa.-aaita Jaspajaa pretnier mai n'esit été 
qu- d un tiers de celles de la Mrtsa dSTiiièriv 
fait qui peut faei ement avoir son influence p u-
tard. 

' Bien fiu'ai'uel.i meut, il n'y ait rien dan* la 
situation qui puisse ébranler la confiante de 
ceux qui escomptent une forte réi oHe, et des 
prix beaucoup plu* bas. on devrait se rappeler 
qu ia période reeUemeat difficile, eal encore 
ù traverser et nous pouvons seulement recom
mander de surveiller attentivement les dévelop
pements de la récolte? 

L'n résumé, nous n'hésitons pas à dire qu'aux 
environs des prix actuels le monde peut facile
ment avoir besoin d'une récolte de 11 a 14 
millions de halles et que de» avis d'un rende
ment inférieur a île tels ehiffre». seraient pres
que certainement suivi., d'ue hanusse sensible. 

Un déraillement 
à la Garenne-Colombes 

TOUS TRAVAUX D'IMPRIMERIE 
aa T j a u g u r a i s . Lithographie. Reliure, exécutes 
• s e c les plus grand» soins par r i M P R I M E R i r 
da e JOURNAL OE ROUBAIX TU Grands-

l n c o n d a c t e u r a l e s Jambes broyées 

l'a ris, 2 ju in . — Un train de v o y a g e u r s 
v e a a a t de la s u i e Sa in t -Lazare , se d i r i s e a n t 
Mir P o i s s y . a dérai l lé e e m a t i n près do la 
care do la Garenne-Colombes . 

L e c o n d a c t e u r d e la m a c h i n e . M. A i m é 
Jouet . Agé d e 34 a n s , qui é t a i t d a n s le four
g o n , u eu l e s j a m b e s broyées . 11 a é t é trans
porté à 1 hôpital B e a u j o n où l'on j u g e que 
son é tat e s t désespéré . 

L'acciuYut s 'es t produit à un endroi t où 
la voie e s t en réparat ion . Le trafic u garni on 
long retard. 11 n'y a pas eu d'autres ac"idents 
de. personnes . 

L£S CONGRES 

La jwrnée de citait 
A DOUAI 

du Congrès des Coopératives 
d'achats es coomun 

ELLE EST PRESIDEE 

PAR M. JÂMMY SCHMIDT 

toM-tecrétaire d'Etat a a z R. L. 

I 
On sait que M. J a m n i y Schruidt. soaa ah 

orébiirc d'Ktat a n x K é g i o n s l ibérées, deva i t 
préaider, a Douai , la c lôture des congrès des 
coopérat ives d'achats en c o m m u n qui a'eat 
t enu a Li l le e t s e t ermine par l a v i s i te e t 
l 'Inauguration d e s n o u v e a u x entrepôt* d'une 
soc ié té doua i s i enne d 'achats en oomuiun. 

Le minis tre e s t arrivé mardi, a 1 0 h. 4 0 
du mat in , en g»rc de Douai . II a é té reçu sur 
le qnni de la gare par M. Hude lo , préfet du 
Nord: par MM. H e y e z . s é n a t e u r ; des Botours 
Goulaux. Escoft ler, députés du Nord, et par 
des d é l é g a t i o n s de congres s i s t e s . 

Après les sa lu ta t ions d'usage , l a mus ique 
munic ipa le des- «ape t i ra -p«mpier Joue fat 
» Marsei l la ise » que l 'ass i s tance écoute t ê t e 
découverte , puis le cortège officiel se m e t en 
m a r c h e vers lu ville. 

Le min i s tre s 'est rendu i m m é d i a t e m e n t 
aux entrepôts , r é c e m m e n t construi ts , dont 
nous parlons p lus haut , et a l ' inauguration 
deaquels 11 a procédé. M. ' i eorges Collas , 
prit la parple e t M. SenujiUt répondit . 

Les autor i tés v i s i t èrent e n s u i t e l e s l y c é e s 
et l e s éco les . Le cor tège gagna e n s u i t e l 'Hô
tel de VBle J midi et demi , où fut servi un 
banquet de plus de si\- c e n t s couverts . 

L E B A N Q U E T 
Depui s l ong temps , un banquet auss i nom

breux n'avait été servi .1 l 'ombre du v ieux 
beffroi aa Deaa l , 

La F a n f a r e «les Cheminot s saine l ' a t t i r é * 
I'II minis tre par une v ibrante • Marseil
la ise ». 

A in table d'honneur, prennent p l a c e : JIM. 
J a m n i y Schmiclt , sons-secréta ire d'Etat aux 
n . L . ; Georges Col las , I lené Lefebvre . l l u -
dclo. préfet du Nord: Escoft ler , maire de 
D o u a i : Haye/ , et Pkttlppe, s é n a t e u r s ; des Ilo-
lours et Gogniaux . d é p u t é s : Iteiter, premier 
président de la Cour «l'appel: Be.vlet. procu
reur c é n é r a l ; Monnier. <w>us-préfet de D o u a i : 
Cbavin . Labun, Leroy e t autres fonct ion
naires de la sous -pré fec ture : le colonel I lol-
land remplaçant le général I'ujos. 

Kn a v a n t de* premières table*, on remar
que MM. Le Glay. Fonçant et D c b è r e . con
sei l lers g é n é r a u x ; Mathieu, adjoint nu m a i r e ; 
l 'nrnet . prés ident du Tribunal c i v i l : S touve -
Iiof. i i tgénienr en chef de s n i ines : le» con-
g r e s s i s i e s é traapeta , etc. 

Les toasts 
Au moment da* toasts , biut ou nctil' ora

teurs ont pris la parole. Tous ont é té l o n g s , 
et le min i s tre aa j deva i t prendre le rapide 
de Parla à 17 h., a remis son départ A lit b.l'.O 
pour prononcer un d iscours qui n'a pas iluré 
moins de trois quarts d'heure. 

M. Hudelo aahsr, au nom du département du 
Nord, le représentant du Gouvernement et lève 
son verre aa Président de la République. 

M. Etcefner dénonce la vie chère uu'il at
tribue au haut et pirssant patronal. 

\ l . René Lefebvre rappelle tous les fsTort» 
accomplis pour assurer la prospérité des coo
pératives d» Nord. 

Puis. M. Gegaiaex prononce un discours -. n-
eheinent socialiste, flétrissant les capitalistes. 
l'inrpéraiiMne indii-triel. les économats, les coo
pératives d'usines. 

Apres que M. Caftes eut rtaiercie le» per-
sonnalités. M. Chaadeir. an nom des délégués 
étrangers, de la Belgique, (le l'Italie et de la 
Suisse salue la Fraar* :.' grande aattea géad-
reuse. 

Après quelques mots de M. PaiHees. séna
teur du Gers, M. Hayet d é c o r e ie» difficultés 
de Trésorerie, qui apportent de graves entraves 
A la reconstitution. 

LE DISCOURS DE M. JAMMY SCHMIDT 

M. Jamniy Schmidt tient d'abord à souligner 
pour la première fois, le sous-seerétairc d'Ktat 
aux Finances chargé* de» R. L„ vient prendre 
contact avec les populations du Nord. 

Après avoir adressé les remerciesnents au 
maire de Douai, des félicitations A M. Gogniaux 
et des éloge» A M. Hudelo, il salue M. de» Ko-
tours qui s'est dévoué avec acharnement à la 
cause de la reconstitution: et qui est un vail
lant défenseur des intérêts du Nord. 

L'aide aax s iaittrés 
Il est heureux de rencontrer dans no» popu

lations, cet esprit d'aasociationnisrae gui pro
duit d'excellents résultats. 

Le ministre^ rappelle que Ïî6 milliards, lourd 
sacrifices supporté par la France seule, ont été 
dépensés pour les 11. L.; il reste '21 milliards 
A trouver. 

Les petits sinistrés qui n'ont pas encore été 
payes sont les plus intéressants: mai» il n'en 
faudrait pas conclure, déclare avec energte le 
représentant du Gouvernement, que ceux qui 
ont déjA tonché leurs dommages de guerre ont 

• C S ' 

volé l 'Etat. Les populations du Nord n'ont de-
•eadtf que leur dû. . 

Pas* de tsseietaa t l'égaré des aiaittree 
81 des sbus ont été esenmis, as>ua avons, tans 

faiblesse, renvoyé les coupables é e i a a t let tri-
baaaux.' Aucune sespidaa ne doit pause r rur 
ceux qui ont assuré ia renaissance du travail et 
de {"industrie. Les Comité» de pre-eaarfHttioa 
ne seront pas traneforssés en cetaitét de satut 
publie. 

M, Schmidt rappelle qu'il a assumé, sur 1a 
demandé de M. Painicvé, la lourde tâche du 
portefeuille des B. L. an ministère des Fi 
nances. A différentes reprises, le sens-secré
taire d'Etat parle avec un effroi son dissiaru.é. 
de cette redoutable échéance de '•!£_ milliards A 
payer avant te 1er novembre prochain. On a 
cherche. p«r nne campagne odieuse, dit-il, à 
faire retomber le désarroi de nos finances sur 
les sommes dépensées en faveur des R. L. 
La Frase* fera aae éavelr vis-à-vis des R. U 

La Fruuce n'a cependant fait que remplir 
son devoir de solidarité vis-jl-v's de , départe
ments sinistrés. Le bnt du gouvernement Pain-
levé, c'est d'assurer la eéeurrte extérieure de la 
France, son relèvement finaaeier. 

M. Bcbmidt parle ensuite des seesurex A pren
dre peur stabiliser le franc et pour forcer l'Ai-
temagne à payer ses dettes. 

Peur terminer, il / a i t l'éloge du caractère des 
• gars dn Nord et du Pas-de-Calais», et ac
clame, en terminât, la Republique démocrati
que et sociale. 

Le IV Congrès des Avocats 
à Lille 

Le quatr ième congrès de.- a v o c a t s 
ouvert mardi . A Lil le . 

Le précédent congrès s é ia i t tenu l 'année 
dernière. A Marsei l le . 

P lus ieurs a v o c a t s de 11 capi ta le a s s i s t e r o n t 
A c e s é t u d e s : MM. Mennesso i i . Bertrand de 
la F lo t t e . Radot , J o v a t t . Marron, J t c o b s o n , 
a l i g n â t . 

L'Angleterre e s t représentée par sir T h o 
m a s Iuspik ; la Be lg ique , par le bâ tonn ier 
de Tournai , M* Ason . et par les bâtonniers 
d e Gand et Mouseron : Bucares t , par M* 
Constant Ionesco. 

Los ville» frança i ses «le la K o c h e - s u i - V o a , 
N a n t e s , Libourne. Marsei l le . L y o n ( M V o p l c -
t o n l , ont égulem<'nt leurs représentants . 

Parmi l e s pr inc ipales revendicat ions qui 
seront d i scutées , m e n t i o n n o n s : 1* la protec
t ion du t i tre d'avocat atin que la profession 
soi t exercée uniquement par c e n s qui ont l e t 
t i tres voulus : 

-* La simplif ication de la procédure, de 
manière à supprimer les intermédia ires entre 
le juge et le plaideur. 

l 'n ins igue a é té dél ivré aux congress i s t e s . 
C*aat une niiVlaille de bronze représentant 
le Pe t i t «iuinquin et sa m a m a n : il s 'a t tache 
à l.t boutonnière par un ruban rouge et blanc. 

Le» réunions se t i ennent d a n s la sa l l e «les 
l 'as-1'er lus du Pa la i s de .In-tice, ornée de 
fa i s ceaux de drapeaux . 

Une bordure î le p lantes . ortes a é t é dépo
sée, a ins i que des couronnes , k la base du 
m u r où se trouve la p l sque c o m m ë m o r n t i v e 
des avoca t s morts pendant la guerre. 

U N 1ô heures , l es c o n g r e s s i s i e s arri
vent en grand nombre, uceuei l l i s a imable
ment par M* Gayet , le bâtonnier de Lil le . 

Parmi les dames a v o c a t e s si - l is ions : .Mme 
Cornille. Gaincl in . de Lfllet : Mme S u z a n n e 
Grimbert et Mlle Ota tM .Simon, t e Paris . 

La s é a n c e d'ouverture 

La première séance comporte une a l locu
tion de au" Gayot . bâtonnier , et up c o m p t e -
rendu de M* Apple ton . sur l 'act iv i té de l 'As
sociat ion depuis le congrès de Marsei l le . 

IM s éance se t ient idans le local «Je in pre
mière c h a m b r e c iv i le . El le e»t ouverte t 
15 heure» par M" Gaye t . 

M* H a y e t , au nom du barreau li l lois, pré
sente la b i envenue aux dé légués français et 
é t r a n g e r s : puis il trace les grandes l i gnes du 
progaamme d e s t ravaux dn c o n g r è s , de s ré
cept ions , f ê tes et excurs ions i(tii «loivent 
avoir lieu pendant le Congrès . 

En terminant , l 'orateur formule le v œ u 
que le Congrès puisse , par ses t ravaux , a s su
rer r i n d é p e n d a n c e et la d ign i t é de la pro
fess ion d'avocat et en m ê m e t e m p s laisse;- un 
souvenir durable dans la mémoire t ics as s i s 
tants . 

M ' Apple ton , président de l 'Assoc iat ion , 
lui succède . L'orateur, après a v o i r rendu 
c o m p t e de l 'act iv i té de l 'Assoc iat ion , depuis 
le dernier Congrès , expose c e qu'est et c e 
que doit être le rôle de l'avoc.i: éaaa la vie 
économique et sociale du p a y s . 

L Hommage a u x m e r t s 

La s é a m e d'ouverture est a lors levée et 
les c o n g r e s s i t e s s e rendent d a n s la sa l l e des 
Pas Perdus . M* A p p l e t o n , an nom d u Con
grès , dépose une gerbe de fleu.".- d e v g u t l a 
idaque c o m m é m o r a n t le sacrifice des a v o c a t s 
l i l lois t o m b é s au C h a m p d'honneur: 

/i la s éance de travai l , qui a su iv i l 'hom
m a g e du Congrès , deux rapporte ont é t é lus : 
le premier de M* Jacohson , du oarreau <le 
P a r i s ; sur le « c o m i t é judic ia ire de la l ég i s 
lat ion et son oeuvre • ; l e recoud, de M* 
B a u m u s sur « l 'organisat ion de la détende 
devant la juridict ion mi l i ta ire s . 

La récept ion au T h é â t r e 

Les c o n g r e s s i s t e s ont é t é reçus d a n s la 
-soirée, au foyer du grand Théâtre , par l 'Ad-
minisrration munic ipale . 

M* Gayet , bâtonnier , a présenté , en quel

q u e s paro les eaigseiai*» d e la p l u s graade 
aourtoiaie. a u x membres de 1a UMaltlIpaWtl, 
l e s dé légués des barreaux frança i s « t é t r a a -
ger* qui a s s i s t en t a a Coagrês . 

Un eeneert a eagaate é t é offert d a n s la 
sa l i e de représentat ion, aux congraaalates 
a ins i qu'aux nombreux a v o c a t s 4 a barreau 
de Lille qui part ic ipent â la récept ion. 

Le Congrès des employés d'octroi 
au Havre 

Le B a r r e , 2 Juin. — L a Fédérat ion de* 
e m p l o y é » d'octroi a tenu son congrée au 
Havre , sous la prés idence de M. Bab le t , de 
Bourges . 

Le congrès a décidé la t rans format ion de 
la Fédérat ion nat ionale ea s y n d i c a t nat iona l 
dea e m p l o y é s d'octroi de F r a n c e , m a i s « a n s 
adhés ion A aucun groupement . 

Il a v o t é un certain nombre de v œ u x d e 
m a n d a n t n o t a m m e n t a u x pouvoirs publ ics 
que la loi d e v a n t garant ir les e m p l o y é s d'oc
troi en cas de suppress ion d'emploi so i t vo tée 
d a n s le prue bref délai , atin d'assurer au per
sonne l d e s c o m p e n s a t i o n s j u s t e s et équita
b l e s e n rapport a v e c l a s i tuat ion perdue. 

L'extraordûiaire aventure 
d'un évadé du l a i n e 
Angoi i lc iûc , S juin. — 1, y a eu oe m o 

ment , a u dépôt des re légués de la m a i s o n 
d'arrêt d 'Angoulémc, un prisonnier, d o n t 
l 'bs i to irc ferai t , s a n s que l 'auteur a i t besoin 
d'y rien a jouter de sa propre in i t ia t ive , un 
émouvant lilm d'aventure.!, o prisonnler-1.1, 
c 'est Honoré C b a n t e c a i l l c Celui qui porte c e 
n o m est u n forçat b lanch i sons la l ivrée d u 
t a g n e e t q u i â so ixante a n s . s'en voit m e -
j .ncé A nouveau lorsqu'il croyai t l 'avoir 
qui t té pour toujours. 

Dan» la c o m m u n e aa l'u.vnjoycn. à quel
ques k i lomètres d 'Angouléme . au lieu di t 
« Mn C a m p a g n e », v iva i t , l 'autre a n n é e e n 
core, un ouvrier boulanger, sa l'cmm,- et deux 
grand» e n f a n t s que ee l lc-c i a v a i t eus d'un 
premier niaringe. Le mitron a v a i t connu pa 

future s alors qu'il travail lait clic;: un bou
langer d 'Angouléme M qu'elle é ta i t s e r v a n t e 
i lans le res taurant où il prenait s e s repas. 

E l l e n'étai t plus très j c u u e : il f r i sa i t la 
fcoixanfaine. mai s e l le a*vait en tendu dire de 
iui : «'est un brave g.iroon et un bon travai l 
leur. Il ava i t fa i t venir le* p ièces d 'é ta t -c iv i l 
rêoeseatres en l 'occurrence et a t t e s t a n t qu'il 
n n o m m a i t Honoré Cliantecai l le , né le G 
jui l let 1SG6, â S a i n e , arrondi s sement de 
Niort ( D e u x - S è v r e s 1. I » 8 m a r s 1 0 2 4 , s e s 
n o m s et ceux de l 'épouse é t a i e n t in scr i t s sur 
le reg i s tre d«s m a r i a g e s de la mairie de P u y -
m o y e n . a J'ai en beaucoup de misère dan» lo 
t e m p s , plus lard j e te raconterai ce la », 
avai t - i l dit un jour A sa f e m m e . Kt un a u t r e 
jour il lui a v a i t t enu c e s propos qui a v a i e n t 
le caractère m y s t é r i e u x d'un c o m t e de f é e s : 
« Il y a v a i t une fo i s un g o s s e qui é t a i t é l evé 
par un h o m m e qui ne l 'a imai t pas . C'est 
c o m m e cela qu'en grand i s sant un enfant fa i t 
de s bét l ses 1 

Pour ie reste . M m e Cliantecai l le sava i t que 
sou mari a v a i t travai l lé d a n s d e s p a y s exot i 
ques , et part icu l ièrement au Venezue la , d a n s 
d e s p lan ta t ions , ("est A pau près tout c e 
qu'el le connai s sa i t de son jurssé. Un vér i table 
coup de théâtre- qui se produisit le G s e p t e m 
bre 1 9 2 1 . devait lui en apprendre bien <"a-
cantage . 

Parfo is , la mitron se montra i t tour à tour 
nerveux , fiévreux, puis d é p r i m é : le pa lud i sme 
qu'il ava i t rapporté de l â - b a s . Ce fut sous 
l 'empire d'un accès de c e genre , a-t- i l dé--
c laré , que , a u s o i r ,1e ce 8 s e p t e m b r e , quit
tant soudain le domici le conjugal , il «se vendit 
d'une traite au c o m m i s s a r i a t de pol ice . D'au
cuns prétendent qu'une discuss ion qu'il ava i t 
eue dans son vo i s inage n 'avai t po int uui â 
c e l l e décis ion, il y aurait é té fai t une soup
çonneuse a l lus ion . Ce l*as>é- dans la m y s t è r e 
ue la i s sa i t iKiint d'iutriguvr certa ins . « A r t è . 
t cz -moi , dit Chauteca i i i e aux a g e n t s . » Ut. 
tout d'une hale ine , il leur déc lara qu'il é ta i t 
un é v a d é dn bagne . Le fait fut vérifie exac t . 
On arrêta Chanteea i l i e qui. estasse tout 
d'abord A la m a i s o n d'arrêt de Poit iers , fut 
transféré , il y a neuf mois . A cel le d'Augou-
l ê m e où il a t t e n d a c t u e l l e m e n t au dépôt des 
ré légués que I o n s ta tue sur son sort . 

Cependant , le rec lus ue perd point cou
rage . D a n s une n o m b r e u s e correspondance 
adressée â sa f e m m e e t A ceux qui lo connu
rent c e s dernières « n u é e s , i l suppl ie que l'on» 
ne perde point de v u e sa cause . D a n s une 
dernière m i s s i v e adressée A sa f e m m e , Chan
teeai l ie e x p o s e l o n g u e m e n t et c l a i r e m e n t sn 
tr i s te o d y s s é e et t ermine a i n s i : « Le Parquet 
de Fo i t i er s a abaudonué , A mou a v a n t a g e . 
t o u t e s poursui tes , et je fus s i m p l e m e n t P r e s s é 
a u dépôt des r é l é g u é s d 'Angouléme ou j ' a t 
t e n d s mon retour au b a g n e ou une déc i s ion 
en m a faveur. P l u s que j a m a i s je souffre. 
P u i s - j e espérer voir la fin de me.» pe ines 
a g g r a v é e s encore aujourd'hui en raison do 
mon grand â g e e t de la pr ivat ion de chères 
affect ions . Depui s l o n g t e m p s , j ' ava i s renoncé 
A m e plaindre, m a i s j ' o se c e p e n d a n t implorer 
la c o m p a s s i o n des coeurs char i tab les . » 

Une allocution «le AL StvTMt 
aux Français de, 

Caaataat iaep le , 2 Jasa. — ât- Canaan t, 
aaihaaaaaMir d e r r a n e e , • racu l a cajaal i 
faaaoaiae . 

B é p a a d a n t a u x soaâavsu d o biemveaaa «n i 
lui é t a l e n t e x p r i m é e , l'aaabaaa»daaB- a a i t : 

— Noua travaillerons ensemble au dévefcappe-
meat des «sevrés françaises, «aaat les actions laï
ques et religieuses se caateaéeat tiaaa a a as s s -
mua dévouement â l'intérêt «V la patate. 4aWte-
aoat-nou» de porter des jugements sur lesaétai-
res de Turquie. Noua dt'iaaa caassaaérse avec 
déférence et respect lea aotseaa «ta Oaavaiae-
ment turc et du chef ri e » in eut «lent le patrio
tisme préside désoratais aux destinée* de la 
Turquie. 

Noua augmenterons ainsi le renom et la haute 
estime dont jouit ici la France, qui a pour âéeej 
le triomphe de la liberté, de la Justice e t «a la 
civilisation. Je salue avec Teas Isa héroïques sol
dats qui luttent au Maroc pour cet idéal. 

UN DESERTEUR 
SE CONSTITUE PRISONNIER 

T r o y e s , 2 ju in . — Le n o m m é F e r a a a d 
Chaxayre, 3 7 a n s , h a b i t a n t V u l a i n e s , Tient 
de se cons t i tuer pr i sonnier â la g e n d a r m e 
rie d e Aix -en-Orthe . 

Cbarayre , qui a p p a r t e n a i t a a 4 1 * ft» «"!• • 
f a a t e t i e coloniale , a v a i t dlaarta «ai JaaHet 
1 9 1 0 , peadant q u e aon récianeat aëaxt a n 
repoa â Er ire- la -Grande ( M e n é e ) . 

I l prétend être res té c a c h é dapaua « a t e m p e 
chez lui , où il travai l la i t c r a 

Revolver a a po in t , «jee baaéàti , à Cancana, 
it a a a s a a e banane e t 

Cble-ago, 2 juin. — Cinq { a a t r l é e n e o n t 
en trés d a n s une banque de la hennletee r e 
vo lver e u po ing . I l s o n t forcé taataa p e r s o n 
n e s qui se trouvaient l à A e e retanur é a a a n n e 
sa l l e , puis i l s s e son t e m p a l é e d e lOjOOe 
dol lars e t se s o n t en fu i s d a n s a n e a u t o m o 
bile qui l e s a t t enda i t . 

U n peu p lus tard, d a n s la Joernée, u n e 
scène a n a l o g u e s 'es t déroulée c a e a a n bijou
tier où les ma l fa i t eurs o n t e n l e v a p e a r prue 
de 2 0 . 0 0 0 dol lars d e b i joux . U a e aaaaa q u i 
s e t rouva i t IA, «'étant é v a n o e i * . l ea m i r a i -
teurs lui out d o n n é des s o i n s e t ionaay/al la 
e s t revenue A e l le , Us l ' o n t aalnée po l iment 
et ont disparu a v e c leur but in . 

• 

Le concours indivduei de chant 
de Calais 
Les lauréats 

Le concours individuel de c h a n t d e Calaia 
.i eu l ieu d i m a n c h e d e v a n t une sa l i e c o m b l e , 
au grand T h é â t r e de Cala is . Dana l e p a l m a r è s 
du concours «l'honneur, nous re l evons l ea 
n o m s s u i v a n t s : 

Mess ieurs . — 1er prix, M. Albert A i l e , 
gaert , ténor, de Houbaix, qui s 'é ta i t t a i t e n 
tendre d a n s le grand air 'du c Cld » d e 
M a s s e n c t ; 2e prix, M. Cyri l le Caad ia -Lava , 
do Tourcoing , baryton, qui a v a i t Interprété 
l 'air « Vis ion Fug i t i ve » , d 'Hérodiade, de 
M a s s e n c t ; 4e prix, M. Gisl in Pau le t , d e M o n s 
( B e l g i q u e ; , d a n s le 1. Barbier de S é v i l l e s , 
de Ross in i . (air de Figaro) ; m e n t i o n honora
ble A M. I ii lmnlle , d e Roubaix , b a r y t o n . 

D a m e s . — •"•e prix, Mlle E u g ê u i e Mériter 
de W a t t r e l o s . dan» l'air « aur la Mer ca l 
m é e », de ( M m e B u t t e r f l y ) . 

Catégor ie profess ionnels . — 1er prix, A 
Mlle Ll isa l 'éret d e Moutagu . d e Roubaix , 
a v e c l'air de Ch imèue du « Cid », de M a s s e -
net . v 

Comique de genre . — 1er prix, M. Al 
phonse D e c o t t i g n i e s , de Roubaix , a v e c la 
« I t igo lomanie », d e Bousquet . 

Mention honorable à M. Alber t V a a B o y e n 
de l toubaix . <r C'est la m o d e e t To l ï i tout » , 
d 'Amelet . 

Comique-gr ime . — 1er prix, M. H i p p o l y t c 
P e t i t de Roubaix . a v e c « J 'a i prin le train » 
il'i;. Gitrc l ; 2e , M. E m i l e C layes . de Tour
co ing . « A travers la gri l le », de L. Bous 
quet. 

LES BIIXETS DE QUAIS 
Pons permettre aux personnes a c c o m p a 

gnant des v o y a g e u r s qu i t tant Lil le par des 
trains expres s c-u rapides , de pénétrer s u r 
l e s quais , de s bi l lets de quais , va lab le s p e n 
dant une heure, seront «délivrés a u prix d e 
u fr. 25 . A partir du 4 ju in , au gu iehet d e s 
bi l lets A l ' avance . 

Il n'est pas dél ivré de bi l lets de qua i s 
pour l 'accès a u x quais de départ d e s tra îna 
o m n i b u s pas p lus que pour l 'accès a u x q u a i s 
d'arrivée vies Irains d e t o u t e s ca tégor ie s . 

l ie» b i l l e t s de qua i s s e r o n t é g a l e m e n t dél i 
vrés d a n s les gares de Roubaix , Tourco ing 
et Arnient ièrcs . 

L'IMPRIMERIE OU « JOURNAL O E 
ROUBAIX », 71, Grande-Rue, k a tODaUDC 
fournit aaas te plus bref délai possible 

LES LETTRES MORTUAIRES & D'OBUS 
Des insertion» tant faleaa 

< JOURNAL D E R O I » A l 
tance de la commande. 

DERNIÈRE HEURE 
de M» Patnlevé 

tt de Mi Britnd 
Paca», 2 ju in . - \ L r . i in levé . président 

d a Conse i l , a reçu succes s ivement cet après-
aaanv, M. R e n é Besnard. a m b a s s a d e u r ne 
mjaasee ù R o m e : le maréchal Joffre. retour 
d e L o n d r e s : MM. Chaumct . minis tre du 
OOBUBseree, e t Hmi le Bore!, min i s t re de la Ma. 
a#aa. l i e prés ident du Consei l s'est entretenu 
a jmdanent de la réforme é lectorale a v r e une 
«eJaWaajtaon d u groupe du scrutin d'arrset l ls-
aaaaaat d e la Chambre . 

M. ArhrtMr Briant a reçu cet après-midi 
TÊ. PoBtJs, m i n i s t r e d e Grèce . 

\im r é tab l i s sement 
d a scrutin d'arrasMiUsemcnt 
2 Juin. — M. Archa imbsu l t . et une 

d a groupe du scrut in d'arromlis-
, e a t é t é r e ç u s par le Prés ident du 

•l ta fin de l 'après-midi . I l s s e sont 
1 d a e e o r d a v e c M. l'ai nie v é ponr obte-

r h) p t o s tôt possible , un v o t e de pr inc ipe 
l a QaanthTe sur la ques t ion du rétabl i s -

taeat du scrut in d 'arrondissement . 

A la (kManeam des FtaMoces 

Jaat t> 9 Juin. — L a C o m m i s s i o n «nés Fi -
1 «ta l a C a n m n r e a abordé P a s x m e n du 

" 1 metBné par l e B é a a t . B i l e a suc -
até les b u d g e t s d e s Affaires 

k, dea • t a a a c e s , de l 'Knaalcaemct i t 
e, dee Baaax-Arta , d e s P . T . T . , de l a 

at «TaBleera c e r t a i n s eha-

a t l e crédit d e TO at lBaas âppaca -
taaa a a d o u a t e m e a t d a snaasaateat d e l ' in-

Ité d e rés idence aux fonct ionnaires e a 
l a 

L'attentat contre M. tWertin 
Uaa d e m a n d e d' interpel lat iea de M. Outre y 

Par is . S ju in . — M. E r n e s t Outrcy , député 
de la Coehinehine , v i e n t d'adresser au P r é 
s ident de la Chambre une le t tre pour l'Infor
mer qu'il désire interpe l ler l e min i s t re d e s 
Affaires é t r a n g è r e s pour lui d e m a n d e r que l l e s 
mesures out é t é pr ises par le G o u v e r n e m e n t 
f rança i s pour pro tes ter auprès d u Gouverne
m e n t ch ino i s , au sujet du m o n u m e n t ér igé 
A Canton par d e s révo lut ionnaires a n n a m i t e s 
ré fug iés d a n s c e t t e v i l le , A la m é m o i r e d e 
i a n n a m i t e qui a l a n c é une bombe contre le 
gouverneur généra l Merl in , b o m b e qui tua 
cinq F r a n ç a i s e t en b l e s s a hui t , e t ce la s a n s 
que le G o u v e r n e m e n t ch ino i s a i t , depuis un 
a n qu'a é t é c o m m i s c e t a b o m i n a b l e a t t e n t a t , 
p a y é la moindre i n d e m n i t é â c e u x qui e n ont 
été les v i c t i m e s . 

LES «SALAIRES DES aUMEtNIS 
U n e nouve l l e réunion d a Cs iaHé asntioasl 

Par i s , 2 j u i n . — L e C o m i t é n a t i o n a l de la 
Fédérat ion d e s travai l leurs d u etrae-aol, s ' es t 
réuni â n o u v e a u c e t a p r è s - m i d i ; vers l a fin 
d e la Journée, i l a communiqué la note sui
vante à la p r e s s e : 

Le C o m i t é na t iona l d e s m i n e u r s s ' e s t réuni 
rue L a i n j a t t e . s o u s l a préartance d e U. Gi
t a n » , da l 'Allier. 

Le Bureau fédéra l a m i s l e s r e p r é s e n t a n t s 
des rég lons min ières s u courant d e s d é m a r 
c h e s qu' i l a f a i t e s s u p r è s d e s pouvo irs pu-
t S k a , a u «ujrt d e d inr iaut ioo i d e sa la ires 
a n n o n c é e s par l e s Oomaaaataa heat l târte . 

n a l a a l s e i l e s | ' l a a i qui l a i e n t é té 
faiâee par l a axteattae ém < a « a — a a * U w . 

M. P l a n a L e v a i a aeeems datant» i i a l r 
auprès «la O i a i l t l dea hnaéWèria. e t d e ae «al-
sir ht aasa m a e a e m e a t paaalblt dea 
aaaa d a sa 

d a n s leurs mi l i eux respec t i f s . I ls o n . rendu 
c o m p t e «les r éun ions qui ont eu lieu entre l e s 
r eprésen tant s d e s Compagn ie s et les dé lé 
gués d e s s y n d i c a t s confédérés . 

D a n s la mat inée , u n e dé légat ion des syn
d icats uni ta ires s 'est présen tée au s i è g e 
de la F é d é r a t i o n , pour proposer , u n e fo i s d e 
plus, au conse i l nat iona l confédéré , le front 
unique . 

Le consei l nat ional a répondu A ce t te délé
gat ion qu'il s'en t ena i t purement e t s imple 
m e n t a u x d é c i s i o n s d e s c o n g r è s n a t i o n a u x ; 
â l 'unanimi té , il s ' es t refusé , e n vertu d e 
ces déc i s ions , -i en tendre la dé légat ion uni
taire. 

Le <Comité nat ional se réunira 9 nouveau 
mercredi. 

L ' A M B A S S A D E D U V A T I C A N 
D E V A N T L A C H A M B K K 

Paris , '£ j u i n . — A u cours de l 'examen par 
la Commission des F inances du budget tics 
dépenses de 192ô , retour d u Sénat , un certain 
nombre de membres d e l a major i té s e sont 
é tonnes que le Ministre des Affaires étrangères 
avant indiqué au Séuat qu'il n'envisageait p a s 
la suppress ion de l 'ambassade auprès du Vati
can, n'eut p a s prévu une augmentat ion d e cré
d i t s a u chapitre concernant le personnel di
plomatique. 

L a Commiss ion a chargé M. Lamoureux, 
son rapporteur cénéra l , d'écrire u n e lettre au 
Oon-vt.marnent, p o u r lu i d e m a n d e r des préci
s ions sur tes condi t ions d a n s lesquelles i l eu-
tendai i d isposer des crédits nécessaires au 
m a i n t i e n d e l ' a m b a s s a d e a u p r è s d u Vat i can . 

L'Atterre et b.garde da Rhin 
Londres , 2 Juin. — L ' A g e n c e B a v a s e s t 

e n m e s u r e de déclarer de source autor i sé s 
a n g l a i s e qu' i l e s t t o u t t fa i t l a e a a e t q u e l a 
réponse Tamise vendredi dernier a a Quai 
d'Orsay par l e martprhi «V C r e w e fixe t t rente 
a n n é e s la coopérat ion bri tannique sar ht rire 
suaaaaa d n B a i n : anct ine l i m i t e d e t e m p s 
n ' e s t a x é e . 
La a a t e dea AIKés è l ' A i s m a a s n 

OC COPENHAGUE 
L s t > a a a s a l a t i a a a a i 

aa l xâescat a continué sas 
i » M * 1 P * » # » r > J w » . ~> D a « S t e d e f A C a g t t j r e n w M. H a a * CaSamaama) a 

d e s A m b a s s a d e u r s A l 'Al l emagne , re lat ive an 
d é s a r m e m e n t 11e sera publ iée qne s a m e d i 
m a t i n . 

L E S P O S T I E R S P A R I S I E N S 
S O N T M E C O N T E N T S D E S S E N A T E U R S 

Par i s . 2 j u i n . — Le m i n i s t r e d u Oommerce , . 
de l ' Industr ie e t d e s P . T . T . n o u s c o m m u 
nique la note s u i v a n t e : 

c A u centra l d e s t é l é g r a p h e s â P s r i s e t 
d a n s quelques grandes v i l l es d e province , 1B 
personnel de s t é l é g r a p h e s a s u s p e n d u c e m a 
t in l e travai l p e n d a n t u a e courte durée . C e t t e 
man i f e s ta t ion a son or ig ine d a n s l e v a t e du 
S é n a t , qui a reporté au 1 " j a n v i e r 1 9 2 7 îa 
rév i s ion généra le de s t r a i t e m e n t s prévus pour 
le 1 " octobre 102Ô. 

POUR R E T R O U V E R L ' E X P L O R A T E U R 
A M U N O S E N 

Oslo ( N o r v è g e ) , 2 Juin. — L e min i s t re de 
France a c o m m u n i q u é a u min i s t ère des Af
fa ires é t r a n g è r e s , l ' intent ion du d o c t e u r 
Charcot de part ic iper aux rech«?rchee 
d ' A m u n d s c n e t a «Uemandé c o m m e n t l e pro
j e t s era i t reyu en Norvège . L e m i n i s t r e a fai t 
répondre que le projet s e r a accuetUi a r e c un 
grand c o n t e n t e m e n t e t que l e g o u v e r n e m e n t 
norvégien es t fort reeonBaissant . 

UN EXCUfWIOMNrSTE 
TOMBE D A N S UN GOUFFRE 

EM B R E T A G N E 
Uouarnenez, 2 juin. — M. Jacques Bouchai, 

âgé de » eue, de aatinaaHM heèae, aasanaan-
nait avec aa feauae, â la Pointe du S a s . Isrs-
eue, s a r euste d*aa faux aaa. il aa* «aajjé dans 

t a tarama dite s l / a a t V r d s PveeaéT». ar tel a i t 
de «VI 01»très, et s'est tué sur le coup. Vu ma
rin de l'Etat, n o s a t e Coss t sa t Ksrsnle , s'est 
fait descendra dans le goufre eu moyen d'une 
corde, pour chercher l e cadavre, mais e s ta i -» , 
entraîné par les murante, n'a été rat»«usé 
«Tuilier soir, â ht P o n t e île Pansera e s Cledea, 

flisun. • 

CONGRtS INTERNATIONAL RADICAL LafH 

sur la défense contre la fraude natale interna 
toiaale et l'exode des « apitaux. 

Après lui, M. Chauvin (France) a discute li 
aoéiae sujei. 

COURTES DÉPÊCHES 
— t a f H U M « i M t > . courrier du Maroc, c". 

«irrivé t lf»r»citlp ; parmi les passagers se trouvait le 
j-tnéra! Scrrifoy, qui vietrt to remplir une miasioD au 
astarn. 

— Im aaréebsl Foch a quitie Pari» à ta Gara du 
Xord, a deatinatioD d" Boulofn* «or-Mer. 

, avUUnr italien S, «at arrive à Csuanvc*». 
M- A» «uiré-dayan Sjaibmaal. de Luc 

drétroa de Bâte et «le Laffano. 
• t < «-1 -

ombre le»rs bases de Ciampinu et 

Dernières Nouvelles Régionale! 

D E U X G R A V E S A C C I D E N T S D ' A U T O 
A DOUAI 

M. Cal is ice . ouvrier de l 'arsenal , d e m e u 
rant U u a I d 'Alsace , a Douai , a é t é renversé 
par une a u t o m e de P a r i s . Le malheureux , 
qui a é t é re l evé une Jambe cassée , a é té re
condui t â s o n domic i l e . 

B u e d e V a l e n r i e n n e s , M. B o o s s i e , négo
c iant e n gros , d e m e u r a n t boulevard P a s t e u r , 
a é t é r e n v e r s é par l 'auto d e M. D e t a a a a y . 
G r i è v e m e n t blestfé â la t è t e . M. Boees l a é t é 
t ransporté d a n s u n e c l inique. 

Mer JULIEN A a\AINT.*MnER 
Le SI Jeia prochain, Mgr JelieB, éreeae d A r -

ras. preaHers l e 6fle • " • ' • «waha_ . l t , l'âjata-
eatttan « ta Aaeiea aleras da Oaaègs d* Samt-
B r r a a . et iaaagarsra un stoaaatsnt destine a 
coaaaéoiorer le souvenir du msrécba.-det-logis 
aviateur Behsn de Terline, l«i«» gioneuseaieiit 
le 27 juin UUn, au^istsus «le Cbaloas, en fan
a n t sur •— •*—» « l i—aaa aai ë'inu» sur le 
sol. 

rie. ti>tv une cause inconnue. Les dégâtt sont 
très importants. 

-M. Hayet , âgé de 37 ans, qui coopérait au 
sauvetage, s péri carbonisé, en sortant du mo
bilier d'une maison en 'flammes. 

Dernières Nouvelles Sportives 
' ratais " 

LES CHAMPIONNATS DE ITLAjrCE DE LAWV-
TSRVI8 se sont poursuivis mardi sarss-tsiéi, sur les 
ronrts du Stad. 1 rinçai» à St-Cl—*• la» atatBSsa a 
été mulheureaaemeat coatraxiae par 1» plais. Vidai la» 
ïi.euiieii résultats : 

Simple Messieurs. — Wasker bat Momies, par V-5 
S-S et Ii -. 

Simple» Dsmei — Mlle Au—uni bat Umm «roi-
din», par h -•_• et ( . I : — Mlle Deidercj bat Mlle Bou-
Eepis. par 6-3. 2-6 et S-3. 

TXMtbl» aUXU. — Mlle II. Coatestlav«a et Dsaet 
batteat Mis» Ilfuaaa et Wallu Mjeri. »»r 7-S «t 1 0 » 

n t n d t l u T l Lrr ïL" ! S u U r l W i t J i M i t i X 

du mardi S juin 1SSS 

VIOLENT 14*CENDIE A CHAULNES. 
D A N S LA tOMME 

Ua aaasttsar ateart aarhaalté 
Maidi e^e''». ua violent incaasis a détruit 

tjsBaaaaa tmat iaMn stntée araaus de la Gare, 
h cassables, dans l a ae»a»mfc^ _ . „ _ _ _ _ " 

L » t W a - p l l a iMliaaaaa il lt lt une eernuant-

* LIVKaUeoOL, : rata. 
Veatea. 6.OO0; 11aparlatioas, 10.440; Américain, m-

ciunsf : lirrsilien, baiase 10: Efrptjaa, aaaa sa as. 
NEW-oiLaUira, t yata. 

Coteni SBddliaf D>land. — Distmalhla, tS.SO; — 
Cotau k ter»» : Sar jntllet. 3 2 M - M ; sur sstabre. 
21.T0 75. 

irrw-Toajc, g ints. 
CT,OTtru — Oataavs aaMSaUg • > ! • ! , — DJ|,PO 

•ikl», M.»6: — A taras 1 Sur jsanrier. S l . a t - s : 
février, I l . S i ; mars, tldOS-10; avril, 2Ï.1J, mai' 
2i.22; juin. 22.70; joillet. Ï2.S9-90; k»tt, 2J S,", ' 
• pplembre, Î'.'JJ- octobre. JÎ.O.iOT: aarr-abr*, » . i ; 
décembre. 2--4--Î", 

le.. 
Aux pont da 1 MlaaUama. 1401); sas savts d 

Garte. 1.000; aax paras éa Pteia«se. aants; é a u I. 

a jnoBTATmtra 
Pour Is Grande-Braies»», l . eee ; Triare 

aeat, 13.000; peur i» Japon, salles. 
Tanti 

<wsrche des 
eu mardi t tara MI 

Uniras : Bar parla, t l 4 S S - ta* I 
B.c. ban baasae. 4 S/S 1 4 T>IS: I 

^*ZJc*tk '• S a * *•"»• « * â a o ; •*# : 
Clb. Trtnjf. « t e l » ; 

à l'Etrange' 

autoniot.il
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